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La “feuille” 

N°11Réseau 
Capacitation Citoyenne 
des collectifs qui interrogent et croisent leurs pratiques 
pour renforcer leurs actions solidaires et citoyennes

novembre 
 2oo8



Ici, la grande industrie s’est effondrée, laissant des 
centaines de familles dans un grand dénuement, 
sans travail, sans abri, sans espoir. Ici les barrières du 
langage coupent des populations entières de leurs 
droits et de leur avenir. Ici la jeunesse n’a d’autre 
projet que de traverser la mer. Ici, indifférence et 
solitude ont remplacé idéal et solidarité. Ici, même 
l’eau a perdu sa saveur de vie dans les déchets. Ici, 
beaucoup n’ont plus le sentiment d’avoir une place, 
une raison d’être.

La solidarité portée par les pouvoirs publics est froi-
de, mal comprise, mal défendue. Elle détache l’indi-
vidu des autres dont il a besoin ; elle culpabilise au 
lieu de relever ; elle isole au lieu de recoller. 

Les partis politiques sont de plus en plus distants et 
ne s’appliquent qu’à reconquérir ou garder le pou-
voir.
Pourtant,
partout,
de Charleroi à Montreuil-sous-Bois, de Grenoble à 
Liège ou Tournai, de Champigny à Dunkerque, de 
Fontaine à Bruxelles ou Roubaix,
des collectifs d’habitants, de chômeurs, de femmes, 
de jeunes sont capables de tout, même de remédier 
à ces fractures sociales et politiques qui désarment 
nos décideurs.

Depuis bientôt dix ans, des acteurs de ces milliers 
d’actions qui changent la vie des gens au quotidien 
se rencontrent, se racontent et s’affrontent. Patiem-
ment, ils construisent, dans un long débat fait de 
leurs différences et de leurs intuitions, une intelli-
gence collective au service d’un projet de société. 

C’est le réseau Capacitation Citoyenne.

A tant faire sans écho, ils ont décidé de se lever, de 
marcher d’une ville à l’autre, de parler plus haut sur 
les places publiques, de dire qu’ils sont capables de 
beaucoup, surtout si d’autres s’y mettent aussi.

La Karavane est née, convoi inattendu, monté de 
toutes nos inventions. Certains marcheront en robe 
de fête ou en  haillons ; surtout, tous parleront, de 
leur vie et de leurs victoires, aux passants comme 
aux élus, aux gens qu’ils croiseront et qui sûrement 
voudront les voir.

Deux jours de campement à Bruxelles, une nuit à 
Charleroi, la Karavane est déjà à Dunkerque, on l’an-
nonce à Lille et Roubaix, Liège et Tournai, la voici à 
Montreuil et Grenoble. Plus tard, ira-t-elle à Alger ? 
À Dakar, ou à Kayes ?

Dans chaque campement, comme sous le chapi-
teau des forains, on montrera ce qu’on sait faire, 
et on invitera chaque passant à entrer sur la piste 
où il pourra lui aussi afficher son talent. On fera un 
peu de bruit, avec des grosses-caisses pour faire 
rire les enfants, avec la radio, la télé et les journaux 
pour crier derrière les murs jusque dans les salons 
douillets. On attendra, même tard dans la nuit, la 
venue des élus.

Peut-être certains voudront monter le lendemain 
dans la Karavane pour rejoindre le prochain campe-
ment… Peut-être certains pourront devenir forains 
et certains comprendront que le talent des gens est 
aussi à leur disposition pour changer le monde.

Le réseau n’a pas vocation à grossir, mais plutôt à essaimer, 
pour que d’autres se saisissent du processus et le conju-
guent à leur manière. 

 En mai dernier, nous étions à Bruxelles pour la rencontre 
plénière. Occasion de préparer la Karavane, ce moment a 
donné lieu à des reportages filmés disponibles sur le site et 
qui retracent cette étape forte.

Depuis, sur chaque territoire dans lequel des groupes ont 
souhaité une étape de la Karavane, des moments de prépa-
ration ont lieu.

La Karavane est en route
Les formes, les contenus et les dates des étapes de la Ka-
ravane se précisent. La première étape est prévue les 8 et 
9 mai à Bruxelles, avec un clin d’oeil à la fête de l’Europe. 
Ensuite, on passera par Charleroi les 22 et 23 mai, Dun-
kerque les 13 et 14 juin, Lille le 27 juin, Liège et Tournai en 
septembre, Montreuil-sous-bois en octobre et Grenoble fin 
octobre ou début novembre 2oo9.

Lors de ces réunions de préparation, des thèmes ou lignes 
de force sont apparus, spécifiques à chaque ville, mais se 
croisant tous.

Bruxelles :  
la différence contre l’a priori
La Karavane, c’est l’opportunité de montrer nos capacités 
et nos potentiels au-delà des images qu’on nous attribue. 
Nous sommes tous plus vieux qu’un autre, plus étranger 
qu’un autre, plus dans la difficulté qu’un autre. En nous re-
connaissant, nous construirons du différent.

La gare du midi redeviendra, le temps d’une Karavane, un lieu 
d’accueil des habitants de la ville et des autres villes de Lille, 
de Tournai, de Charleroi… On passera par le Parvis de Saint 
Gilles, à proximité des locaux de Seniors Sans Frontières, puis 
à la Maison De Latour, dans la mesure où les personnes qui y 
résident ne peuvent pas toutes se déplacer.

Nous croiserons nos regards pour fondre les remparts d’une 
ville qui feint l’égalité en cachant la différence.

La Karavane dans tous ses territoires



Charleroi :  
le rassemblement des 
producteurs de changement
Des associations de quartiers, des collectifs de personnes 
qui se remettent à flot, des associations de lutte pour le 
droit au logement et une entreprise solidaire se rassem-
blent. On ne tient pas compte de nous ! on est porteurs 
d’une foule d’initiatives, on amène des avancées pour la 
société, sur les traces de la production industrielle, nous 
produisons le changement et on ne nous considère pas. Les 
collectifs Carolos veulent apparaître pour faire reconnaître 
cette richesse aux autres, mais aussi aux nôtres. 

En cortège de voitures, de piétons, de vélos et de semi re-
morque, rejoint par une trentaine de cuistax (voitures à péda-
les) descendant de la ville, la Karavane à Charleroi passera de 
la gare à l’espace public, au pas lent d’un territoire défilant. 

A l’arrivée, les uns font les repas, les autres exposent leurs 
actions, et on se rassemble pour échanger sur le rôle du 
travail, de la militance et du volontariat dans nos initiatives, 
sur nos modes de production et nos manières de produire 
du changement. 

Dunkerque :  
l’eau dans tous ses états
La Karavane s’installera dans le dunkerquois le week-end 
du 13 et 14 juin 2oo9. L’eau dans tous ses états, “à boire, 
à voir, à pleuvoir, à se mouvoir, et à s’émouvoir” sera le 
thème central. On sensibilisera les habitants sur différentes 
problématiques, tant locales que globales. L’eau est pré-
sente partout sur le dunkerquois. Il y a davantage de ca-
naux à Dunkerque qu’à Bruges. Mais, le système d’irrigation 
semble en péril ! Les pompes électriques régulant la montée 
des eaux doivent être changées. Or l’Etat refuse de co- 
financer leur remplacement.

La Karavane prendra la forme symbolique d’une péniche 
qui traversera la frontière entre la Belgique et la France. Elle 
partira de Furnes pour se rendre à Bergues, en passant et 
s’installant sur la Place du Palais de Justice de Soubise à Dun-
kerque. On montrera les initiatives peu visibles en proposant 
un bar à eaux, des contes, des expositions, un débat sur les 
risques d’inondation…  Aux Quatre Ecluses, on pourra orga-
niser un repas d’agglomération à l’arrivée de la péniche.

Lille et Roubaix : balades 
urbaines à la rencontre des 
gens qui ont changé la ville
La Karavane portera sur la valorisation des actions menées 
dans les quartiers qui nous tiennent à cœur et dont on est 
fiers. Elles sont diverses, déjà réalisées ou à l’état d’idée. El-
les ont changé notre quotidien, transformé le quartier et ce 
qui est autour de nous. Ce sont des choses simples, spon-
tanées, pas techniques, à échelle humaine, portées par des 
collectifs ou individus. Le samedi 27 juin, on commencera 
par Lille pour ensuite se rendre à Roubaix. 

A Lille et à Roubaix, on organisera des balades urbaines qui 
iront à la rencontre des actions citoyennes qui ont changé 
la ville. Chaque groupe fera “chapelle” et témoignera de 
son expérience. Si des personnes ne peuvent être présen-
tes pendant la journée, on pourra imaginer qu’elles soient 
filmées. On pourra aussi demander à une chorale de chan-
ter “la ballade des expulsés” et d’autres textes et à des co-
médiens du théâtre de rue de nous accompagner.

Au fur et à mesure des rencontres, la Karavane s’agrandira. 
Les gens seront invités à nous suivre jusqu’à Roubaix. On 
terminera la matinée par un apéritif dînatoire sous forme 
d’auberge espagnole (tout le monde apporte quelque cho-
se à manger et à boire) sur la place du Frémot et la journée 
par un repas de quartier à l’Hommelet.

Liège : se mobiliser  
pour le logement,  
puis pour les jardins…
Les groupes et proches du réseau se sont déjà inspirés de 
la Karavane en faisant un premier essai ce 9 octobre. Forts 
des énergies engrangées à Bruxelles en mai dernier, ils ont 
décidé de fêter l’anniversaire des 5 ans du Groupe d’Ac-
tion Droit au Logement en utilisant des ingrédients de la Ka-
ravane : un peu d’incongru, des mélanges d’arts et d’histoi-
res, une bonne mise en scène et un parcours chantant de la 
gare à la Place Saint Léonard.

À cette occasion, ils sont parvenus à rassembler un groupe 
de guinguette, quelques artistes, un groupe d’entreprises 
durables qui a fourni les repas de la journée et une occupa-
tion d’immeuble. 

À partir de cette première expérience, ces différents grou-
pes se rassemblent pour élargir leur champ d’action en 
ouvrant la porte du logement sur les jardins solidaires et 
l’espace public pour la Karavane de 2009.

Tournai : d’une démocratie  
de la jeunesse à un 
foisonnement associatif 
La Karavane naît de croisements inédits dans le Tournai-
sis. Dans le cadre d’un Conseil Consultatif de la Jeunesse, 
des jeunes reçoivent un mandat des autorités communales 
et mettent en place un festival dont la citoyenneté est le 
cœur. Des associations de Droit au Logement parviennent à 
repenser la transformation d’un quartier, tandis qu’une té-
lévision partage son savoir et son pouvoir pour intervenir 
dans le débat public ; une ligue des Droits de l’Homme lutte 
pour faire exister le respect de l’homme sur son territoire ; 
des maisons médicales remettent la mutualisation des ris-
ques au cœur des soins de santé. 

Toutes ces initiatives se rassemblent, entre autres pour ren-
dre public le bilan d’une année d’activités pour les manda-
taires du Conseil Consultatif de la Jeunesse et proposer une 
séance de débat sur les thèmes des Droits de l’Homme.



Ile-de-France: améliorer 
le vivre ensemble
Partant des quartiers excentrés de Montreuil, (La Boissière, 
Montreau, Bel Air), et de Champigny-sur-Marne (Plateau, Bois 
l’Abbé) la Karavane pourrait former une marche calme et dé-
terminée d’une journée et d’une nuit vers le siège du syndi-
cat, CGT. Il s’agit de montrer au grand public, aux médias, aux 
institutions que les initiatives des collectifs sur les quartiers 
sont capables de beaucoup, en particulier sur la question du 
“vivre ensemble”. La Karavane sera donc colorée, et égrai-
nera tout au long de ces marches les conditions d’une action 
efficace pour intégrer les différentes cultures au quotidien. 

Ces conditions sont élaborées pendant cette année de pré-
paration et seront portées au débat, d’abord avec les repré-
sentants des travailleurs (syndicats) puis auprès des élus (col-
lectivités locales, régionales, nationales, européennes). Ainsi, 
l’action consiste à mobiliser en élargissant peu à peu le public 
des participants dans une construction collective du “cahier 
des conditions du vivre ensemble”, puis à les révéler au grand 
jour par l’événement de ces marches citoyennes et le “cam-
pement débat” avec les travailleurs. 

Agglomération grenobloi-
se : construire des propo-
sitions avec les élus
Pendant les rencontres Capacitation Citoyenne, on s’est ren-
dus compte que l’une des spécificités de l’agglomération gre-
nobloise est que la société civile est dans un dialogue avec 
l’institution. Ainsi, il existe des espaces dans lesquels les as-
sociations et les institutions délibèrent ensemble. La plupart 
du temps, les associations restent critiques et gardent leur 
autonomie même si elles sont subventionnées par les pou-
voirs publics.

Le temps de préparation de la Karavane va permettre à des 
groupes de l’agglomération de construire des diagnostics po-
pulaires sur des thématiques telles que la jeunesse, les espa-
ces de convivialité et les espaces publics de débat. 

On peut commencer par la fin ! On peut organiser une assem-
blée à l’échelle de l’agglomération, ouverte à tous les partici-
pants, où l’on présente nos conclusions et nos propositions 
que l’on met en débat en plénière : Venez débattre de nos 
conclusions ! 

Ensuite, on part sur le terrain en rendant ces éléments publics 
par des marches citoyennes de Fontaine à St Martin d’Hères, 
de Grenoble à Eybens. Les marches seront ponctuées de re-
pas de quartier et de scènes d’expressions. 

Compagnie de l’Embuscade
La Compagnie de l’Embuscade mène des chantiers d’insertion 
par les métiers du spectacle vivant, permettant à des jeunes 
de composer, monter et diffuser des créations. La Compagnie 
mêle différents modes d’expressions artistiques : théâtre, danse, 
arts plastiques, textes, musique, vidéo… 

Yasmina Darmau, Compagnie de l’Embuscade, salle du Jeu de 
Paume, 67 Avenue de Coeuilly, 94150 Champigny-sur-Marne, 
France, +33/0 1 48 57 18 13

Kayes N’di Passion 
Un groupe de jeunes de racine malienne établis en Ile-de-Fran-
ce veulent créer avec les jeunes de Kayes, deuxième ville du 
Mali, un centre d’échange. Le centre Fasso sera un lieu de va-
cances pour les jeunes Français de Montreuil-sous-Bois et un 
lieu ressource pour les Maliens. Ce lieu sera un point de ren-
contre et d’échange au croisement des deux cultures. 

Aïssata Gadgigo, assatagadgigo@yahoo.fr, +33/0 6 89 17 30 71.

Cité Plurielle 
Programme de spectacles, d’expositions, de débats, de pro-
jections de films, de repas et d’échanges dans toute la ville 
d’Echirolles sur le sujet du racisme. Il est construit pendant 6 
mois avec une quarantaine d’associations, la plupart des servi-
ces et des équipements de la ville. C’est devenu l’un des prin-
cipaux évènements de la vie citoyenne d’Echirolles (Isère) qui a 
rassemblé en 2oo8 plus de six mille personnes. Sortie du livret 
prévue en janvier 2oo9.

Mehdi Guendil, cite-plurielle@ville-echirolles.fr 
+33/0 4 76 27 37 82 

Maison de Quartier Soubise
Les habitants de la Maison de Quartier Soubise ont construit un 
cahier des charges des usages pour le projet de réaménagement 
de la place du Palais de Justice à Dunkerque. Cette implication 
des habitants se poursuit à travers un groupe de travail, chargé 
du programme d’animation de la place. Cette démarche de co-
production participative s’inscrit aussi dans une autre manière 
d’appréhender l’art dans la ville. Les projets artistiques présen-
tés sur la place du Palais de Justice sont choisis et construits 
en interaction avec les habitants et le territoire. Sortie du livret 
prévue en janvier 2oo9

Maison de Quartier Soubise, Maryvonne Playe,  
aduges.direction.soubise@nordnet.fr, +33/0 3 28 63 00 74,

Seniors Sans Frontières
Une quarantaine de femmes d’origine maghrébine se retrouvent 
après s’être essentiellement occupées de leur foyer pendant de 
longues années. A présent, elles se reconstruisent en dehors de 
leur famille, en se soutenant au travers d’activités collectives, 
de visites et d’échanges autours des thèmes qu’elles ont peu 
l’occasion d’approfondir ailleurs, comme la vieillesse dans la tra-
dition musulmane ou le rôle de la femme dans nos cultures.

Rachida , Seniors Sans Frontières, Saint-Gilles,  
ssf.rachida@gmail.com +32/0 541 81 24

Prochaine étape 
11 décembre 2oo8 Ateliers Karavane en plénière, dans 
la salle polyvalente du Lycée Jean Bart de Dunkerque

Des nouveaux 
groupes


